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« Le Quartier Latin » par Louis Hourticq 

La rive gauche, tout au moins jusqu'à la colline Sainte Geneviève, l'ancien quartier 

qu'on appelait, au Moyen Age, l'Université, a gardé le nom de Quartier Latin. Au 

centre s'élève la Sorbonne, renouvelée plusieurs fois; elle conserve l'église de 

Richelieu, au milieu des constructions nouvelles. Elle est fille, mais fille émancipée 

de Notre-Dame dont Abailard avait, autrefois, abandonné le cloître pour venir 

enseigner sur la colline. Les étudiants et leurs professeurs n'ont cessé, depuis 

Robert de Sorbon, de fréquenter la rue Saint-Jacques.  

Les vieux collèges ont disparu ou 

bien ils ont changé de nom et 

d'aspect; mais ils occupent 

toujours le même quartier. Dans 

le Paris démesurément agrandi 

du XlXe siècle, il a fallu créer des 

lycées en d'autres 

arrondissements de la ville, 

Condorcet, Janson, Carnot, etc. ; 

mais les vieux lycées du Quartier 

Latin, Louis-le-Grand, Henri-IV, 

Saint-Louis, conservent leur 

antique renommée et préparent 

les jeunes Français de toutes nos 

provinces aux concoursé » 
6 



« édes grandes écoles. Puis la plupart des lycéens restent «au quartier», pour suivre les 

cours de la Sorbonne, lettres ou sciences, de l'Ecole de droit ou de médecine, ou comme 

élèves de l'Ecole normale supérieure ou de l'Ecole polytechnique » é « Cependant des 

savants, enfermés dans leurs modestes laboratoires, au Collège de France, à la Sorbonne, à 

l'Ecole Normale, au Muséum, à l'Observatoire, à l'Institut Pasteur, enregistrent patiemment 

des observations, expérimentent des hypothèses, multiplient les calculs, construisent des 

théories, amassent ces milliers de notions d'où surgissent de temps en temps les lumières par 

lesquelles l'aspect de l'univers nous semble renouvelé ».  

Ces hommes que l'on rencontre parfois, allant le dos un peu voûté et le regard pensif vers 

leur laboratoire ou leur enseignement, quand la gloire vient récompenser leurs recherches, on 

apprend qu'ils s'appellent Pasteur ou Claude Bernard, Poincaré ou Curie, Taine ou Renan. 

Mais autour d'eux, les grands prêtres, des serviteurs plus modestes recueillent et propagent 

la parole de vérité et entretiennent la flamme sacrée. Ce petit coin du globe est une des 

ruches tranquilles et actives où se fait cette science dont se nourrit le cerveau humain »é.. 

« Les muses aussi aiment le Quartier Latin; bien des poètes ont trouvé la leur dans les allées 

du Luxembourg. Beaucoup d'écrivains restent fidèles à la colline où ils ont vécu leurs années 

de jeunesse et d'espérances. Certains cafés, rendez-vous favoris d'hommes de lettres, sont 

de véritables salons littéraires où l'on discute le mérite des confrères et les programmes 

d'écoles nouvelles. Puis le monde littéraire se disperse dans tout Paris, à l'appel des 

journaux, des théâtres et des salons; mais les hommes de plume conservent toujours quelque 

tendresse pour cette rive gauche où l'on prend un bain de jeunesse et d'enthousiasme... » 
7 



« éLes artistes qui, naguère, avaient colonisé la colline de Montmartre. 

réintègrent aujourd'hui volontiers le quartier de Montparnasse; décidément, 

de ce côté de la Seine, les arts viennent rejoindre les lettres et les sciences; 

les ateliers, les académies, sont nombreux autour du Luxembourg.  

 

Gravure 18ème siècle Coll. personnelle 

Non loin de 

Saint-Germain-

des-Prés, dans 

un quartier qui 

fut, de tout temps 

hospitalier aux 

peintres, l'Ecole 

des Beaux-Arts 

reçoit toute une 

jeunesse ardente 

qui se prépare, 

par 

d'innombrables 

concours à la 

conquête de la 

gloire... » 
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« é L'INSTITUT.  

 Sur le quai s'élève toujours la modeste coupole de l'ancien Collège des Quatre Nations, devenu le 

palais de l'Institut, depuis le Consulat. Les chemins de la rive gauche y convergent, comme pour 

inviter les écrivains, les érudits, les savants et les artistes à s'y réunir. Parfois ceux-ci convient le 

public à leurs séances; alors le quai est encombré de voitures et une foule discrète vient se tasser 

aux portes  

 Louis Hourticq 1924  

avant d'être admise aux agapes d'éloquence académique. La 

puissance d'attraction de cette coupole est une des forces qui 

mènent la vie intellectuelle en France et elle s'accroît même des 

critiques qu'on lui adresse. Le titre d'académicien tient sa valeur 

de ce qu'il est conféré par des pairs, ce qui est la seule 

consécration sérieuse pour le travail intellectuel; mais la dignité 

académique qui, pour les membres de l'Académie française, 

équivaut, dit-on, à une promesse d'immortalité, semble parfois 

une usurpation; par exemple quand elle survit à la gloire qu'elle 

consacre. Et c'est ainsi que les critiques contre les 

académiciens restent des hommages à l'illustre institution. » 

Cliché J. Granat 

Cet article montre bien que le Quartier Latin a été et est toujours  le 

Quartier de lôenseignement. En pr®alable, nous proposons 

quelques brefs rappels sur lôEnseignement en g®n®ral et au 

Quartier Latin en particulier.   
9 



HISTOIRE DE LôENSEIGNEMENT AU QUARTIER LATIN 
GÉNÉRALITÉS 

 

La mémoire se perd mais lô®criture demeure. Au début de lôHistoire se trouve lô®crit. Le savoir, la 

science, les arts sont conservés dans les livres, véritables trésors de lôHumanit®. LôHistoire nous 

apprend que le rôle du Quartier latin a été primordial dans lô®volution culturelle de la France. 

 

INTRODUCTION 

Depuis les temps anciens et même préhistoriques, les Hommes ont recherché les moyens de 

communiquer entre eux. Tout porte ¨ croire que lôHomme a utilis® la parole pour sôexprimer, depuis 

Homo habilis (2millions dôann®es) consid®r® comme le premier Homme. Nous nôavons aucun t®moignage 

de cette communication orale en dehors des études anatomiques sur le cerveau, par moulages 

endocrâniens des restes humains, qui montrent la présence des centres du langage. Les autres 

®tudes sur lôanatomie du conduit phonatoire, maxillaire, mandibule, os hyoµde et rachis cervical, 

montrent quôeffectivement lôHomme pouvait parler depuis Homo habilis, mais le faisait-il ?   

©CopyrightDepot.com (N° 00049659-2) 
Fresque de Lascaux 18 000ans 

La vie en groupe, la taille des pierres, les techniques de 

chasse de plus en plus élaborées ne pouvaient être 

réalisées que par la communication orale, voire écrite mais 

l¨, aucun document pour lôattester. Plus tard, vers 

20.000ans BC1,  nous retrouvons des dessins, des 

peintures, des gravures, des sculptures qui confirment un 

besoin de communication et un fort développement 

cérébral.  

1. Before Christ. Avant JC 10 



De même lôinvention du feu, attestée vers 400.000ans 

BC, à Terra-Amata près de Nice, a complétement 

changé la vie de ces Hommes préhistoriques. Feu avec 

lequel la cuisson et la conservation des aliments sont 

possibles, feu qui éloigne les animaux prédateurs, feu 

qui permet de se réchauffer, feu qui donne de la lumière 

la nuit venue et autour duquel les Hommes devaient 

peut-être se réunir pour organiser la journée du 

lendemain et décider de nouvelles stratégies de chasse. 

Côest lôécriture qui marquera la frontière entre la 

pr®histoire et lôhistoire. Les plus anciennes traces 

dô®criture sur des pierres et des tablettes dôargile, 

remonteraient à environ 4.000ans BC.  

HISTOIRE DE LôENSEIGNEMENT AU QUARTIER LATIN 
GÉNÉRALITÉS 

Musée d'archéologie de Nice - Site de Terra-Amata. Campement 

de chasseurs datant de 400 000 ans, reconstitution ,moulages.  

La communication écrite va compléter la communication orale et se propager de générations en 

générations. Ecrire côest bien, mais encore faut-il que dôautres puissent lire ces textes. 

Lôapprentissage de la lecture et de lô®criture deviendra le fondement de lôenseignement. Il va falloir 

former des enseignants à cet effet. 

 Ecrire oui, mais sur quel support ? La pierre a été, peut-être, le premier support de lô®criture ou bien 

des végétaux qui ne se sont pas conservés.  

©CopyrightDepot.com (N° 00049659-2) 11 



Suivent les ®corces dôarbres, les tablettes dôargile, puis les tablettes de cire, connues depuis le 13e 

siècle BC elles étaient plus faciles à manier et à transporter. Les besoins de communiquer devenant 

de plus en plus importants, vers 3000ans BC,  les Egyptiens développent la fabrication du papyrus 

vendu en rouleau ou volumen et en conservaient le secret de sa fabrication. Il était très cher. Lôencre 

®tait fabriqu®e ¨ partir de min®raux et de plantes. Il restera un support de lô®criture jusquôen 800 de 

notre ère. LôHomme inventa ensuite le parchemin, fabriqué à partir de peaux de mouton. On pouvait 

écrire sur les 2 faces et il était moins fragile que le papyrus. Il était livré également en volumen. Au lieu 

dô°tre conserv® en rouleaux on pouvait le transformer en ç codex » ou feuillets assemblés, cousus 

entre eux. Les premiers livres furent ainsi confectionn®s. Le mot ñ livre ò vient du latin liber, qui 

d®signait la pellicule situ®e entre le bois dôun arbre et son ®corce ext®rieure. 

©CopyrightDepot.com (N° 00049659-2) 
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Tablettes  dõargile  

2270ans BC (Musée 

du Louvre) 

Rouleau de papyrus 

Tablette de cire 

Rouleau de parchemin  « Manuscrits de la Mer morte »  

Dessin. Stèle funéraire Bourges  

Pour être diffusé, le manuscrit devait être 

copié en plusieurs exemplaires. Ce travail 

était réalisé à la main par des copistes. 

Seuls  des érudits savaient lire et écrire  

dont les scribes, fonctionnaires  des rois. 

En Europe, jusquôau XIVème siècle, on 

écrit sur papyrus et parchemin.    

Sc¯ne  dôenseignement 

Le personnage de droite porte des tablettes, Celui du centre déploie un 

volumen (mausolée Neumagen Allemagne in Pharos N°13 octobre MMII 

Codex en parchemin du Moyen-Age 

12 



La grande révolution du livre date de lôinvention de lôimprimerie par Gutenberg. Johannes Gensfleisch zur 

Laden zum Gutenberg, dit Gutenberg (1397-1468), habitait à Mayence dans le  Saint-Empire romain 

germanique. Son invention, les caractères métalliques mobiles, a été déterminante dans la diffusion des 

textes, du savoir et de la connaissance (1440). Les premiers livres imprimés sont appelés « incunables ». En 

1470, trois ouvriers allemands, issus de lôimprimerie typographique de Gutenberg, installent au Quartier Latin, 

dans les locaux de la Sorbonne, la première imprimerie typographique de France. 

©CopyrightDepot.com (N° 00049659-2) 
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1470 lõatelier dõimprimerie de la 

Sorbonne 

Après lôimprimerie, les manuscrits continuent 

 dô°tre produits pendant plusieurs dizaines dôann®es et 

les livres imprimés prenaient modèle sur les 

manuscrits. La production des livres se multiplie et 

faute de librairies installées, des vendeurs ambulants 

proposent des livres. 

Lôautre grande révolution a été lôinvention du papier. 

Dôabord chinois, le papier étant fait avec de la soie 

était très onéreux. La Chine gardait le secret de 

fabrication ; mais le papier était aussi fabriqué avec du 

lin, du chanvre ou d'un mélange des deux matières. 

Ce qui a retardé l'emploi du papier c'est son prix élevé 

Au XIVème siècle, « deux quaiers de papier valant dix-huit deniers (750ú) et  quatre 

quaiers de papier à deux chelings (sols) quatre deniers (1170ú)». journal de la dépense 

du roi Jean le Bon. (Document du 11 mars 1415, publié par M. H. Stein).   

 La première lettre écrite sur papier en France le fut en 1216. Lôindustrie du papier se 

développera à partir du milieu du XVème siècle 13 



Imprimerie en 1537 (Gallica-BNF). 

Bientôt, la mode de porter sur le corps du linge fit baisser la valeur des chiffons employés et permit de 

fabriquer le papier à meilleur marché. Le papier étant déjà en usage au moment où l'imprimerie fut inventée 

il donna à cette découverte une portée pratique, en lui offrant,  pour recevoir les caractères mobiles, une 

matière plus économique et plus souple que le parchemin. En 1719, un savant français François Réaumur a 

lôid®e de fabriquer du papier à partir du bois, ce qui le rend encore moins coûteux. La diffusion des livres et 

des cahiers peut commencer. Depuis les 600ans qui nous séparent de Gutenberg, le livre a connu de 

nombreuses transformations. Les livres, les revues et les journaux sont devenus  le vecteur de la culture, de 

la connaissance, des sciences, des arts et des découvertes. Les illustrations leur ont fait en outre connaître 

HISTOIRE DE LôENSEIGNEMENT AU QUARTIER LATIN 
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©CopyrightDepot.com (N° 00049659-2) 

un essor extraordinaire. La radio, la télévision et internet avec le numérique 

ont changé les moyens de communications mais lô®crit a su  sôadapter aux 

multiples contraintes du monde actuel, ce qui lui confère encore un avenir 

grand ouvert. 

BRÈVE HISTOIRE  DE  LõENSEIGNEMENT  EN  FRANCE  ET A U  QUARTIER  LATIN. 

Les Gaulois, au VIe siècle BC, envahissent une 

région à lôouest de lôEurope, comprise entre la 

Belgica au nord, lôAquitania au sud-ouest, le 

Narbonensis au sud-est. Les Gaulois sont des 

Celtes et cette région sôest appelée la Celtica. 

Les Druides (très savants) détiennent le savoir, 

l'histoire de la tribu et les sciences. Ils sont, 

éducateurs de la jeunesse aristocratique et juges. 

Ils ne mettent rien par écrit. 20 ans de formation 

sont nécessaires. 14 



Le barde, lettré et fonctionnaire tient une place prépondérante dans la société gauloise en perpétuant la 

tradition orale. La poésie, la musique et le chant entraient dans ses fonctions.  La Celtica sera appelée ensuite 

la Gaule et ses habitants les Gaulois. Lorsque César entre en Gaule  et la conquiert de 58 à 50 BC,  il écrit : 

« La Gaule se divise en trois parts, lôune habitée par les Belges une autre par les Aquitains et la troisième par 

ceux qui se nomment dans leur propre langue Celtes et dans la nôtre Gaulois. »[Jules César, Commentaires sur la 

Guerre des Gaules (vers 52-51 av. J.-C)]. 

Auguste (63 avant J.C. - 14ans apès J.C), premier empereur romain et fils adoptif de Jules César, fera de 

Lugdunum, nom d'origine celtique, (l'actuelle ville de Lyon), la capitale des Gaules à partir de - 27. Lutèce  

(Paris) nô®tait quôun village au nord de la Celtica. La Gaule devient province romaine. 
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Les romains arrivent à Lutèce et établissent sur la rive gauche de la Seine 

leur ville gallo-romaine Lucotèce, contre le mons lucotitius qui deviendra 

plus tard la Montagne Sainte-Geneviève. Rome y a institué ses règles de 

lôenseignement avec trois degrés, primaire de 7 à 11 ans, secondaire de 11à 

15ans, et supérieur au-delà de 15 ans. Seuls les enfants des familles aisées 

pouvaient profiter de cet enseignement. Ce sont les esclaves qui les 

emmenaient à lô®cole. Seulement une élite de garçons accédait au 

secondaire et une minorité au supérieur.  Julien, Empereur romain  prend 

ses quartiers d'hiver à Lutèce (Paris)  à partir de 357. 

La langue gauloise sera utilisée jusquôau Vème siècle, surtout dans les 

campagnes. 

Aux IVème et Vème siècles les Barbares envahissent la Gaule et chassent 

les romains en 476. Le christianisme sôinstalle et perdurera.  
Les légions gauloises proclament  

Julien Empereur . Dôapr¯s A. Robida ©CopyrightDepot.com (N° 00049659-2) 15 
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En 508 Clovis, baptisé à Reims devient roi des Francs et établit le siège de son royaume à Paris puis 

conquiert la Gaule en grande partie. Le nom France ne sera employé officiellement quô¨ partir de 1190 lorsque 

Philippe Auguste (1165/1223) se fait appeler Roi des Français. 

Dès le VIème siècle, trois types dô®coles chrétiennes apparaissent dans la Gaule barbare :  

Les écoles monastiques ou claustrales. Des monastères voient le jour dans de nombreuses villes de 

Gaule, dirigés par des bénédictins. Les écoles épiscopales ou cathédrales. Les écoles presbytérales ou 

paroissiales. Le rôle de ces écoles est dôorganiser lô®vang®lisation de la Gaule. 

Le Moyen-âge sôinstalle du IVème au XVème siècle. Chaque province parlait son propre dialecte. Pour 

lôenseignement secondaire et supérieur seul le latin était usité. On ne se soucie pas de créer des écoles pour 

les serfs ou les paysans, pas plus qu'on en organisait dans l'antiquité pour les esclaves.  

HISTOIRE DE LôENSEIGNEMENT AU QUARTIER LATIN 
GÉNÉRALITÉS 
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Peu dôenfants apprennent à lire et à écrire, car beaucoup dôenfants de 

paysans doivent aider leurs parents dans leur travail. Mais, il faut recruter 

pour l'Eglise des clercs capables de prêcher la religion et d'administrer les 

affaires religieuses. Charlemagne (742-814) veut des fonctionnaires 

instruits. Il apprend lui-même à lire et à écrire, ce qui était exceptionnel chez 

les rois. Autodidacte, féru de poésie latine, lisant le grec, il étudie la langue 

germaine et fait éditer une grammaire. Lôenseignement sous Charlemagne 

va connaître une véritable « renaissance carolingienne ». Charlemagne dont 

lôempire a pour capitale Aix-la-Chapelle, fait de sa cour un centre 

international de haute culture. En plus des 3 types dô®coles existants, 

apparaît « lô®cole du palais » de haut enseignement, véritable Académie 

ambulante, qui allait de ville en ville, et permettait aux jeunes nobles sortant 

dô®coles épiscopales dôenrichir leur culture auprès de maîtres prestigieux.  Charlemagne et des écoliers par Karl Von Blaas 
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Les programmes couvrent les « arts libéraux » à savoir : 

- Le trivium,  ou arts philosophiques et logiques, grammaire, rhétorique, dialectique. 

-Le Quadrivium : arithmétique, géométrie, musique et astronomie. 

La monarchie capétienne, aux XIème et XIIIème siècles, sôinstalle à Paris. 

Le haut clergé renforce le monopole quôil exerce sur lôenseignement. Lô®glise, très riche,  ouvre ses écoles 

aux pauvres. Il faut quôils sachent lire pour être évangélisés. Les premières corporations dôenseignants se 

constituent en associations ou Universités. Officielles à Paris en 1261, elles sô®tablissent sur la rive gauche 

de la Seine dans le quartier de Maubert. 

La rue de la parcheminerie est la rue des écrivains publics, des copistes et des marchands de parchemin. 

 Au cours des XIIème et XIIIème siècles, de 

nombreuses écoles épiscopales se constituent 

dans les grandes villes et sô®rigent en centres 

de haut enseignement. Avec lôinstauration des « 

petites écoles » on peut parler dôune naissance  

de la scolarisation. On y apprend à lire, à écrire 

et à compter en langue vernaculaire : (langue 

propre à un pays ou à une population).  Ce sont 

des  « régents » qui y enseignent malgré 

lôinterdiction  de lô®glise. Ces petites écoles se 

sont développées surtout dans les villes.  En 

principe, lôenseignement y est gratuit. 

BREFS RAPPELS SUR LôHISTOIRE DE  

LôENSEIGNEMENT AU QUARTIER LATIN 
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En 1357, un édit interdit aux maîtres dôenseigner  aux filles et aux maîtresses  dôenseigner aux garçons.  

À Paris des écoles monastiques se sont développées fortement comme celles de la rive gauche de la Seine : Saint-Victor, 

Saint-Germain-des Prés et Sainte-Geneviève.  

HISTOIRE DE LôENSEIGNEMENT AU QUARTIER LATIN 
GÉNÉRALITÉS 
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St. Victor 

Ste. Geneviève 

St. Germain des Prés 

Ces trois établissements délimitent un périmètre dans lequel lôenseignement est de très 

haute qualité avec des maîtres comme Pierre Abélard (1079-1142),  théologien, 

philosophe et compositeur français. Il a été lôun des principaux acteurs du renouveau des 

arts du langage au début du XIIème siècle. Tout lôenseignement se faisait en latin et ce 

périmètre où lôon parlait surtout le latin sôest appelé le Quartier Latin et est devenu le 

berceau de la plus prestigieuse Université du Moyen-Age. 

Les abbayes et les monastères ne pouvaient pas accueillir ces milliers dô®tudiants qui 

venaient de toute la France et des pays chrétiens voisins. Les écoliers et les adultes de 

toutes conditions ont vécu dans des établissements confinés. Les femmes y étaient 

proscrites à lôexclusion des infirmières religieuses et des ouvrières lingères. Des écoles 

particulières sô®tablissent dans des Hôtels et maisons dôhabitants qui deviennent des 

collèges. Ces établissements échappent plus ou moins à lôautorit® de lô®v°que et 

nécessitent de nouvelles règles. Il devient nécessaire pour ouvrir une école dôavoir suivi pendant 5 à 7 ans lôenseignement dôun 

maître confirmé et dôavoir  obtenu une licence par le représentant de lô®v°que. Lô®glise veut conserver à tout prix son monopole 

des études.  

Cette concentration des étudiants et des maîtres au Quartier Latin se traduit par des privilèges accordés par les rois. Philippe 

Auguste (1165-1223), pour protéger Paris lôentoure dôune muraille qui, rive gauche, enserre le Quartier Latin. LôUniversit® est 

un corps ecclésiastique et laïque mais le poids de la religion y est très fort. A Paris, lôUniversit® siège au Quartier Latin mais ne 

dispose pas, à lôorigine, de locaux. On loue des pièces à des particuliers autour de Maubert et lôenseignement se fait souvent 

dans la rue,  comme rue du Fouarre. 

Il faut loger ces maîtres et étudiants et le problème de lôh®bergement est crucial. Certains sont recueillis dans des collèges, 

lôinternat apparaît. 
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A partir de 1222 lôUniversit® de Paris  va être divisée en 4 facultés : Arts, Théologie, Décrets (droit) et 

Médecine rassemblées au Quartier Latin.  

HISTOIRE DE LôENSEIGNEMENT AU QUARTIER LATIN 
GÉNÉRALITÉS 

En 1257 Robert de Sorbon fonde un collège destiné à accueillir les jeunes élèves sans 

fortune. Il y dispense essentiellement un enseignement théologique. Situé dans le 

Quartier latin, lô®tablissement jouera également le rôle de tribunal ecclésiastique. Dès 

1554, il accueillera les délibérations générales de la faculté de théologie et sera dès 

lors appelé "Sorbonne". La Sorbonne sera fermée lors de la Révolution. En 1808 

Napoléon Bonaparte en fera don à lôuniversit® de Paris. Elle  abritera plus tard le siège 

de lôAcad®mie universitaire de la capitale. 

Dans les collèges médiévaux, la discipline était forte et à la fin du XVème siècle 

va se généraliser lôusage des verges et des férules (bâtons). Erasme (1469-

1536), prêtre catholique évangélique néerlandais, écrivain, humaniste  et 

théologien a fait une partie de ses  études au  collège de Montaigu, à lôangle de 

la rue des Sept-Voies et de la place Sainte-Geneviève (place du Panthéon). Il 

évoqua avec indignation sa propre expérience lorsquôil y était interne. Une rue 

du Quartier Latin porte son nom.  
Dôapr¯s A. Robida 

En 1280, la Faculté des Arts est divisée en 4 nations : 

France, Normandie, Picardie et Angleterre, comme les 

anciennes provinces. La Faculté des Arts délivre « la 

déterminance » qui au XVème siècle devient le 

baccalauréat, la licence et la maîtrise des Arts. 
Dôapr¯s A. Robida 
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